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| bilosophie; orale. 
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losophesse trompent lors quils se Seruent de cette proportion pour disceurir de la Felicite, 
: qu nous vrutau Souttecrain reCon scile. nor nepeut ertre pts lot a0 elle merme ; 
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accord les hilosophes quidemandentsi la Felicite eston Pien Incrce,ou Crec 


La perfection de LA om me, entant quul est Homme 5 
mn « rfaite:'a Cause que lAomme qui esten cet etat ni regarde Pas directement Dies : 
Tlréait quil est Honneste de bien agir Suiuant Les facultex ut Lu Sont propres, et cest 

fa lvour cette raison seulement quil Jattache a la connoisance de Verte et quil pratique 

© Lea C3 dire ages quil ertert quelque acon vru a Di u,qui estle premier 

eft run cp e toute Verite,et de toute Ponte Car Dieu estant la derniere Fin detoutes 
choses,east en quelque facon deuri re ernrtoute sorte e fi PS, COMM u aqiu EAT LoOUT 
agentestant TEINTE CAUSE cuente.ces Veritez ont est prouuees dans la 
Pleufuieme Ta Le De la Jcience Gjenera € - 


aute, que est la erfection de LAlom me entarrt qu'il est Pom me, ct qui recgarve directe = 
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Heureux : Car lAcconr lissement du Lent depend de plusicu rs choses;étyn Seul de : 
ut estre cause du Mal... : ALES H 

muet en etat de posseder Die uw en lautre ve . ; À 
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r 3e le: M qui cila ÿfemiere perfection des ch oses, qu Les fait cutre ce quelles sont, leur 
on dechaque chose ét sa derniere perfection.eten suitte fa propre Pen : 
re Fin de l omme, qui resoit le nom de Pelicite, est Action qui lu conutent et 
te pr e action : Car sil exerce que ue propre tion en qualite DT RL ntre, ou d(r-- 
q est AMomme:Car tout Agent rtifici 


il ,ou Waturel est ce quil et par une for = 


est Homme,sont celles que viennent de son Entendement,et de sa Volonte. À 
dans les dcnons de L ndement:les autres attribuent cet auartage auz Achons de 


Sont necess AÂTrES , JP OUT vrur parfaitement omme au Jouusrrain (3 1en . 


nuiste Éssentiellement dans les Actions de LEntendement.et de La Volonte ;pource qu : 
- de lAomme .entant quil est Aomme . A. ! ; 
RE iner lErsence, la diuision,et les conditions, cestrois choses seront explq 
tellement Dans laction de la Charite .Cette Verite sera. uuee danvla. Cinq" Fable. 
« la parfaite comnouwsance de Mrieu.Cette verite sera RES ee La Jixieme Table. 
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mernct.ê= de la lente ; Carpuuis qué lle et la Lerfection de L'Homme, en - 
rte les pl blès Act des pl cell Vacultex sa Le - 
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donne a la Vie Conte mplatiuc.est au dessus de La Nature bu MAIN EULS quil agit 
“quina point de comvinerce auec Le Corps. Lest-vray que la source de la Faculté 
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on bet., qu rnoblige pas ce ler JuiConternple a faire ce quilconnost; cMais 
%e Actiue etdansri continuel mouucmertt: Ce estpourquoy e loitceder à la 
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{mor 


directement Dieu qui estle dernier Olyet de wa Connoissance er de son 4- 
ntienttonu.s les Biens qui sort necessaires pourren dre F7 PM ne Pleureux ÆLAT 
equilestdifricile DExercer Les Actions dela Science er de la Vertu . 

quelle est aquise : pour ce que les ACablitudes sa ugimentert par le ur vrage ; Èr 


nPS de Sa qe, so que nous considertons ses Actions, soit que nous A OTS 
e 


4 homme en cette Vie est In terrompiie pa rle Somme: Nous FPOUMOTLS dire: 

Le Si ul des Gens de bien , 27 celury des Meschans ; Dour ce que Le J'om - 
dque D er a l$lopmestete;entant quilrepare Les Cpite 4 SON RECERS Al - 
Arati que des Actions pdt: fre de la 2 


e La Verite, ra la 


er : 


LE 


b | » Le n y Lt | 
4 | , . : a ‘ a " { | ms, 
LC 


’ 
{ 


LA 
. 
*“ 
… * 
L 
=. - 
: 
L 
» 
. 
L 

\ 
J osé 

” 

‘ 
$ - 
” 
f 
n . 
L * 
«, È 

u L: 
, : 

. 
- C - 
RE 4 s . | 
re, 
: / 
EE 

LA 

+ 
109 

« 


a 
Gelicite 


du rnaturelle 
Ve cette Vie Con: 
cite Cssentiel- 
LANILIIT Va PUS 
LAmou ” de 

Âieu.la preu: 
ue de cette Co 

cusion peut 
este arée a Sc 
L FAaTAR L., 


OU 


aa Inqemne Fable. 
T1 CR Policité de lhommé est la plus noble de ses Action 
En la ANob Less e de laction de lEntendeme 
2 Ve, tolu. 4 
atoutesorte \Ntoble d'A \2. la Noblesse de l'Action de la Volonte, d 
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remärquet notstre par uons pour elles: pource quelle 
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"poser 9. | montrent. 2. Dieu est dyne plus noble 
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Ierite de l'homme a gard de Dieu depend princig 
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«sent parfaitement 2CUrt 
L 7] on doit auot ” du rapport ue 
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remarquer leivr Nature Le ur perfectio? 
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our Jça:) la Mature est la cause de lir 
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uattre asoy “on Obyet, est fondee sur la Mature de lEntendement . 
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€ DOrte AUX choses quelle Aime, deit-estre lirec des choses qui Sont lObjet de cette 
« . . 


ons des choses qui sontau dessous denous est plus noble 1 l'Amour que nous az 
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mt dyme plus noble. façon dans nostre Entendement que Vans ellesimesmes:Car tout 

recu fiüuant laproportion de la chose qui le recoit . 
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ON ENJOY MEME que dans lEntendement des hommes, qui ne le connoissent que 
«Amour quils ont pour luy est p lus noble que la connoissance quids en Deutz 
mr des merucilles de la Naturé . . 


cette vit, est vn PILOT ENL qui Le conduit a la Pelicite de lautre vie « Cest DOUFJUOUY 
ect vray que la connoiwssance est la premicre Action qu vnit lhümume a reu: 
de cette vie consiste Crsentiellement dans la Connoissa riCE de Dieu : Car Dis - 
n l'autre vie,elle consiste essentiellement dans L'Amour de Dieu; d'autant que 
ment de la Charite,qui est la forme detoutes Les V'ertus . 


uque par deare za ses Creatures . 
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- de rez Juiuant les ordres de la Janeñre Âiuine, le merite est necessaire aux bom - 
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fubstances Soirituelles à la Connoissance deson Cssen ce, da nslepremur mo: 
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la Science ( encrale . 


re : Ca restant le Jou ücrain,et le premier de tous les bic TS, 74 est n0 ep ce nda nt; Cest 
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t Le Souucrain Prien,apres auotr produit vne Seule Action de Charité : pource 
uine demandoient que les Anoës qui n'ont oint eu de commerce aucële Corps,, 
apres auoir proJuil AN; € «Action Cha rute : Ca CPE que toute perfect: 
uyet quelle perfectionite, la GFrace,qui eft reflet de Là Bonté DiuineYeft 
Sirituelles coñtuenablement a leur Nature ; dofc comme les Anges ont eu de 
äturelle, lapremuere Action de Charité leur a procure Le bonheur: Surnaturel; 
te a la G loire,com me la Nature se ragporte a la perfection Hatu relle:Car comme 
ection Naturelle, le Merite est im moien pour arriier à laGloire;0once comme les 
hercher leur perfection HMaturelle pa r'le Raisonnement/commie Les homes ; 
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corde la Pelicité Surnaturelle L 

durs aux Angessdotiuent siiuant les Ordres de la Sagesse Âiuine arriucr Par 
; doùrrient qu'ine lonque oie leur art promise, comme ‘wne recompoence ; afin qu’ 
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Lains dit que Lhomme est heureux, lors que Aieu luy donne la Sustice,sans la: 
r. Pour respondre a cette difficulté il faut remarquer que Saint aul parte 
umce,qui vint de la Grace qui est la D rermuere chose qui se rencontre dans la 
frace ne leur estpas donnée à cause de quelques bonnes Actions, rnestantpas le 
;mais le rincipe du mouuerment qui les conduit à la Felicité . 


EE ue 


+. 


MATE ND ee Te SARA er ER TT 
if" ; H \ «: BA APR E 


a 


; ’ L f { 
} à "A LE A à. 6") 


{ Ne { t Lrrefvie ATEn) 


ù v Le 
TT" L ‘ Le Le | 
| HAN A VE 
* r. yo À LA f nr 4 à 
| Ave te RD bn «: LA RA 
L | 20 À ue An. el ke EEE E nr pi 
: APE ANR L A] at WEAR | 
, ri | sk ci APTE LE ME OTÉSRLE M 
‘ mbosir di Cr te Ci +7 [ar + 
ARE Les rar ON ST 2 


2e —_— 


dE | PAT OT 47 TE LE SEL re } P x de. \| (0 


24 4 
L - 
+ pi ” APE 
:: 
LA 
, 
. 
L — 
: 
. 
: 
; 
" : 
F , 
î 
: 
e 
+ . 
î 
ñ 
« SN 
‘ 
, 
, PT 
De 1 «S , 
L 4 
5 
Î 
A 
\ 
. 
4 + 
| 
L 
« 
A È ms : > 
+ ” . 
HT LOS 2 LUE LE, LA 
d —_ 
_ _ .: . 


a Sixième Fable À 
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LC ssence de la Selicité qui conutent à lbomme en lAutre Vie ne co 
uoir au Jouuerain ren regarde cet Obyet,lors quil est absent,ct Lo 
lu conuient en La Seconde Surpose la Possession de Dieu.fe Mo 
qiu SAPITE ren Sort pasjet la Jorssance, qui est le Repos, de 


PAT que la PFeli cite qui conuient à l'homme en l'autre 2727. 
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en É Autre T- 
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est L'Autheu r dela Faculté Intellectuelle; etpuis que la Faculté Intellectuelle 
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